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JEU 2 :

 BABEBINES : La «Babebine» est un petit poème de cinq vers qui décline à la fin de chaque la
liste des voyelles (dans l’ordre: a,e,i,o,u)

La mère Croquenlard
Et son vieux chat merdeux
Est passée par ici
Elle a fait plein de rots
Ça enfume et ça pue

On va faire la bamboula
Avec nos amis joyeux
On dans’ra jusqu’à minuit
Des javas, valses et tangos
Jusqu’à c’qu’on n’en puisse plus

J’ai un cheval
Moitié boiteux
Quand il hennit
C’est rigolo
Il lèv’ le cul

Pierrot

Elle était baba
Et marchait sur des œufs.
Son mec était un sale ami.
C’était un drôle de coco,
Un vilain porc salut.

Tous les soirs à l’Alhambra
Elle répétait le même jeu
De la petite mamie Nini
Vibrante de trémolos
Dans la plus simple des tenues.

                                          Raymond



JEU 3 :

 A la manière de BREL : (Sur le modèle de composition «Ce soir j’attends Madeleine...»

Ce soir j’attends Denis
J’ai sorti le pastaga
Je le sors tous les lundis
Car Denis, il aime bien ça
Ce soir j’attends Denis
On remplira les verres à ras
Des olives, du salami
Car Denis, il aime bien ça

Denis c’est mon Père Noël
C’est ma bande de potes à moi
Même s’il a trop soif pour moi
Comme dit notre ami Michel
Mais ce soir j’attends Denis
Il s’en re-servira trois
Je lui dirai « à la tienne ! »
Car Denis, il aime tant ça

Il est tellement joyeux
Il aime la bamboula
Il m’en met plein les yeux
Denis, que j’attends là là…

Pierrot

Ce soir j’attends la relève
J’en ai marre de ce boulot,
Du matin au soir sans trêve :
Je me creuse le ciboulot.
La relève c’est mon espoir,
Mon unique échappatoire,
Mais ce sont tous des charlots,
La relève c’est des zéros.

Raymond



JEU 4 :

 Les expressions de la langue française prises au pied de la lettre
« Elle (il) m’a dit d’aller me faire cuire un œuf et de m’occuper de mes oignons »
Continuer….

Elle m’a dit d’aller me faire cuire un œuf et de m’occuper de mes oignons. Mais j’avais pas d’œufs à 
la maison alors j’ai dû passer à Intermarché pour en acheter une boîte de six…tout ça pour m’en 
faire cuire un !...Tu parles ! J’espère que les autres se garderont, à moins qu’elle me dise de m’en 
faire cuire un autre, on sait jamais.
Une fois que mon oeuf a été cuit, je me suis dit « Bon, et maintenant ? », il vaut mieux que je le 
mange ; Ah ! et pi oui, il faut que je m’occupe de mes oignons ; là justement j’en avais un paquet, 
mais je demande comment elle pouvait savoir ça. Mais à quoi voulait-elle que je les occupe ? J’ai 
commencé à en couper un, mais ça m’a foutu les larmes aux yeux ; alors là, j’ai dit « Non, 
j’arrête ! » …De toutes façons, j’avais fait tout ce qu’elle m’avait dit, alors je suis retourné la voir …
« Mais t’es con, ou quoi ? » qu’elle me fait. « Je t’ai pas dit ça pour que tu prennes tout au pied de 
la lettre ! ».. Et elle m’a claqué la porte au nez, et maintenant il est tout enflé…Mais qu’est-ce 
qu’elle me raconte avec le pied de la lettre ? J’avais bien tout fait ce qu’elle m’avait dit, mais je 
n’avais jamais vu de pied de la lettre ; ni d’ailleurs de lettre avec un pied…
Je suis retourné chez moi, et en bas sur le trottoir, il y avait le bijoutier
/marchand de lunettes qui avait décroché son enseigne pour la laver, et justement une des grosses
lettres lui était tombée sur le pied. « Alors, là, je suis vexé » qu’il me dit « une lettre comme ça, ça 
coûte la peau des fesses, et en plus j’ai mal au pied »…Moi je ne connais pas la valeur de la peau 
des fesses, alors, je lui demande :  « ça fait combien, à vue de nez ? » (en fait, mon nez, il ne 
pouvait rien voir tellement il était gonflé)… »Je sais pas qu’il me fait, en tout cas, j’en ai gros sur la 
patate ! ». Là, j’ai eu une illumination : « ça tombe bien que je lui dis, moi j’ai plein de patates, si je 
peux tout mettre par-dessus, ça me débarrassera ! »
Et voilà qu’il m’envoie balader : « J’en ai rien à foutre de tes patates, c’est pas mes oignons ! »…
mais je le savais bien que c’était pas ses oignons, puisque je venais juste de m’en occuper chez 
moi…Les gens sont mal aimables quand même !

Pierrot



 Les expressions de la langue française prises au pied de la lettre
« Elle (il) m’a dit d’aller me faire cuire un œuf et de m’occuper de mes oignons »
Continuer….

Elle m'a dit d'aller me faire cuire un œuf et de m'occuper de mes oignons. Elle est gonflée quand 
même, elle sait que je n'ai jamais aimé cuisiner. Vexé, je suis sorti de chez elle et suis allé faire le 
poireau au coin de la rue. J'ai pensé qu'un taxi passerait bien à un moment ou un autre. J'ai levé le 
pouce à défaut de lever le coude. Nous avions quand même prévu de fêter son anniversaire. Je la 
vis m'observer à travers la fenêtre de la cuisine, une poêle dans la main. Je me suis demandé si 
c'était celle qu'elle comptait m'offrir pour faire cuire mes oignons ou si elle envisageait de me la 
foutre sur la gueule. Franchement, elle est gonflée. Je lui avais juste demandé si elle comptait, 
pour son anniversaire, faire refaire sa façade. Nous ne nous sommes pas compris. 

Florence

Elle m’a dit d’aller me faire cuire un œuf et de m’occuper de mes oignons…
Je me suis fait une omelette, mais je n’avais pas d’oignon. 
Alors je suis allé me faire voir chez l’épicier qui m’a dit : « Va donc voire là-haut si j’y suis ! »
Je suis monté et j’ai trouvé sa femme dans les bras du pharmacien. 
Ils m’ont crié : « Va donc te faire <bip> ! »
Je suis donc allé chez la mère Tapdur qui m’a envoyé paître :
 « Les miches à mes filles c’est pas pour les p’tits ! »
Pour brouter, je suis allé dans le champ du voisin, mais un taureau furieux m’a expédié à l’hosto.
Depuis, je ne mets plus d’oignons dans mes omelettes …

Raymond


